
 

 

  

Traduit et adapté par Michel Baruch. 

א''סזצוק''ל   'וב''ז כבשה''המח ובכ''בי''ר שיב  

הצדיק לפרסם דבריו הנחמדים ולזכות הרבים המצפים לישועות ולנחמות.אמרתי אעשה רצונו של   

 זתעועכ''יא.

 

 שָלַח יוֹסֵף לָשֵאת אֹתוֹ וַתְחִי רוּחַ יַעֲקֹב אֲבִיהֶם הָעֲגָלוֹת אֲשֶר וַיַרְא אֶת

Il vit les chariots עֲגָלוֹת  que Yossef avait envoyées pour l'emmener et de suite le souffle de vie de Yaakov leur père 

se régénéra.  

Rachi : Yossef leur avait donné un signe : Avant qu’il ne soit séparé de son père, il était occupé à étudier le passage 

de la Tora relatif à la génisse (‘Egla ‘Aroufa  dont on brise la nuque [en expiation d’un meurtre dont ( עגלה ערופה 

l’auteur n’a pu être identifié]. Aussi le texte spécifie-t-il : « il vit les chariots (‘Agaloth עגלות  ) que Yossef avait 

envoyés », et non : « que Pharaon avait envoyés ».  

Quel secret est contenu dans cette Halacha, et pourquoi la Providence a voulu que Yossef aille vers son destin avec 

cet enseignement ?  

Et à présent quel est le secret que Yossef envoi à son père ? 



 

 

Nos maitres enseignent que le meurtre de ce voyageur dont on ne sait qui l’a frappé est dû à l’avarice et à la 

mesquinerie. Personne ne s’est donner la peine de l’inviter et de l’accompagner, l’égoïsme et l’individualisme sont 

la cause de ce meurtre.  ערופה אינה באה אלא בשביל צרי העיןעגלה  . Sottah 38b. 

C’est avec cette leçon en poche que Yossef descend en Egypte pour affronter l’égoïsme de la société Égyptienne. 

Yossef prend garde de ne pas jouir du « Pain de l’Égypte לחם צרי העין» le pain de l’avarice et de l’égoïsme, car s’il 

en consomme il donnera le pouvoir aux égyptiens de le dominer.  

 

Le Zohar (livre I page 3a) souligne que si les enfants d’Israël n’avaient pas gouté au pain de l’Égypte ils n’auraient 

pas été asservis. Yossef soupçonne que son père ne veuille « descendre » en Egypte de crainte de subir l’exil et 

l’oppression. Il lui envoi alors ce message, la domination des nations sur Israël ne peut se faire que si eux-mêmes 

s’y soumettent en «  mangeant » leur pain.  C’est pourquoi il lui dit c’est moi qui te nourrirai et c’est moi qui 

subviendrai à tous tes besoins. Tu n’auras pas à jouir des possessions de l’Égypte pour vivre et alors l’exil et 

l’oppression ne pourront avoir de prise ni sur toi ni sur tes enfants.  

Toutefois la question se pose voilà que nos maitres disent que pharaon avait accompagné Avraham et Sarah et par 

ce fait des quatre pas qu’il fit pour les reconduire il méritera d’opprimer leurs enfants quatre cent ans. Sottah 46b.   

Il semble bien que même si ces enfants ne « mangent » pas de son pain ils seront dans tous les cas opprimés par lui. 

Il est évident que ce seul mérite de Pharaon n’est pas suffisant pour justifier l’esclavage des enfants d’Israël. 

L’intention de Pharaon en faisant ces quelques pas avec Avraham et Sarah est une mise en garde envers tous ceux 

qui auraient la mauvaise idée de s’attaquer à eux en chemin. Il montre par la que ces personnes sont importantes à 

ses yeux et malheur à celui qui oserait leur vouloir du mal.  

Quand Ha-Chem informe Avraham du décret de l’exil et de l’esclavage de quatre cent ans, Il ne précise pas le pays, 

c’est Pharaon par ces quatre pas qui s’en saisit.  Mais est ce que cet exil et cette oppression se réaliseront 

entièrement ? Cela ne dépend que d’Israël, vont-ils donner ce pouvoir à l’Egypte de les dominer? 

 

  



 

 

Dans sa vision prophétique Ha-Chem promet à Yaakov qu’Il ne l’abandonnera כי לא אעזבך pas jusqu’à que se 

réalise toutes les promesses. Yaakov demande alors au Seigneur Tout Puissant qu’Il lui donne du pain à manger et 

un vêtement pour se vêtir. Rachi explique le lien entre le pain pour se nourrir et l’abandon, en effet celui qui 

mendie son pain est comme « Abandonné » par la providence. Le psalmiste dit je n’ai jamais vu un juste 

abandonné, ni sa descendance mendiait du pain.   לחםלא ראיתי צדיק נעזב וזרעו מבקש  .  

 

Le juste est totalement confiant en la Providence, il n’attend rien des hommes mais uniquement du Seigneur.  Il 

prend garde à ne pas faire dépendre sa subsistance et sa survie de la « pitié » des hommes car alors il montre 

clairement que sa confiance en Ha-Chem s’est affaiblie et que sa foi est fragile. Il a alors lui-même « abandonné » 

les voies de la « Emouna » pour s’introduire dans celles de la rationalité de ce monde, ce que les « hommes pieux » 

qualifient de « Ichtadlout » (agir en conformité avec les règles du monde). C’est pour cela qu’il sera alors appelé 

  .abandonné d’Ha-Chem puisque lui-même a quitté cette voie de la confiance totale et absolue en D  נעזב 

Il en va de même pour Israël en Egypte s’ils avaient agi en totale adhésion avec la foi de leurs ancêtres et avaient eu 

la certitude que leur subsistance leur serait octroyée par Ha-Chem, ils n’auraient alors pas consommé le «Pain de 

l’avarice לחם צר העין» et la délivrance se serait produite de suite. Les nombreux miracles et prodiges qui se 

produiront lors de la sortie d’Egypte et la libération d’Israël elle-même avant le terme fixé des 400 ans sont dus 

uniquement à la foi et à la certitude que nul ne peut intervenir pour sauver Israël de l’exil ; uniquement Ha-Chem. 

Comme si l’oppression et l’esclavage devaient amener Israël à retrouver cette foi qu’ils auraient dû garder à leur 

arrivée en Egypte.  

Quand Moché informe le peuple de sa mission et qu’Ha-Chem l’envoie pour les sauver il est dit de suite : Le 

peuple crut et ils entendirent qu’Ha-Chem s’était souvenu des fils d’Israël… Le Yalkout (Chimoni Bé-Chala’h 240) 

souligne que cette certitude et cette confiance que le peuple déclare envers Ha-Chem et Son envoyé sont les 

véritables causes de leur libération. Cependant en se soumettant eux-mêmes au pouvoir de l’Egypte et en 

consommant leur pain ils se sont détachés de la « conduite miraculeuse » de ce monde et ont adhéré à la «conduite 

naturelle».  



 

 

En effet Ha-Chem dirige Son monde de deux manières, l’une naturelle selon les règles établies des lois de la 

rationalité et des normes qui régissent les sociétés humaines. Et une autre celle de la direction miraculeuse où les 

lois de la nature s’effacent devant la Volonté.  

La 1ere se traduit par le Nom Elo-him qui est celui de la création et des règles naturelles. Le 2eme est le Nom  י-ה-ו-ה  

qui apparait à la sortie d’Egypte uniquement pour Israël. La Torah et l’ensemble des textes de nos maitres ne 

concernent que cette direction spécifique, celle du miracle et la raison des raisons.  

Alors que les sciences profanes, celles des nations concernent l’autre conduite de ce monde, la direction naturelle. 

Comme en Egypte la raison de l’exil et de la domination d’Israël par les nations est la conséquence directe du 

manque de foi, la consommation du pain de l’avarice se traduit de nos jours par la volonté de vouloir « prouver » la 

véracité de la Torah par les sciences profanes. Voir à ce sujet Adir Ba-Marom 235. Pithé Chéarim. Maharal Béer 

Ha-Gola. Zéra Ch Vaygach 7.   

 

 באלא''וא

Le tout petit: Michel Baruch. Poussière sur l’immense terre du Seigneur Tout Puissant ! 

 אנא עפרא דמן ארעא  ע''ה  מישל דוד ברוך ס''ט

 תבֹרך מפי עליון   

 וזרע זרעי עד בגצ''בבי.י''ר שלא ימושו מפי ומפי כל זרעי   המצפה לישועה

 חא ויצחק בר רג'לא מערבי בר מרגלית.דברי תורה אלו להצופ''ט בשפע רב  למדב''רדק ז''ט בק' ליחב''א בב'' א וליד''בא  ז''ט לדיב'' 
ן להשכיל ללמוד וללמד ולק ' יאיר לנו בתה''ק או''א ברכה והצלחה בכל מילי לדר''ג' לכ משפ' יאב''א וכל אשר לו ימ''בא וכל אשר לו עליה בכל מעלות הת' יד''בא יפתח ה' לנו כל השערים להבי 

. 
 ! עשה עמי אות לטובה

  

 

  


